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1- Chapitre 1 : Valeurs de société 
1.2 République 

Etymologiquement du latin res publica, chose publique, la république est un système politique 

dans lequel l'État doit servir le "bien commun" et non des intérêts privés comme dans la 

monarchie. La souveraineté appartient au peuple qui exerce le pouvoir politique directement ou 

par l'intermédiaire de représentants élus. Ceux-ci reçoivent des mandats pour une période 

déterminée et sont responsables devant la nation. Par ses représentants, le peuple est la source de 

la loi. L’autorité de l'Etat s’exerce par la loi sur des individus libres et égaux. (définition du site 

Internet « La Toupie ») 

 

Cette définition me paraît être assez intéressante et surtout révélatrice des dérives actuelles, que 

nous ne pouvons que déplorer au quotidien. 

 

En effet, nous assistons à la finalisation  – parce que nous avons déjà dépassé l'étape de la mise 

en place – d'une organisation visant la protection et l'enrichissement de quelques nantis, et donc 

visant à servir des intérêts privés. Le peuple est dépossédé de sa souveraineté, les représentants 

élus se dégagent de toute responsabilité vis-à-vis de ce peuple et la loi puise sa source dans les 

idées et la volonté de quelques hommes voire d'un seul: notre actuel président de la république. 

Quant à la liberté des individus, elle s'amenuise de jour en jour et l'égalité n'est plus qu'un lointain 

souvenir d'une époque révolue... 

 

Par cette définition et son analyse succinte, il n'est pas difficile de voir l'ampleur du malaise, qui 

n'est sans égale à l'ampleur de ce qu'il va falloir faire pour le résoudre. Il n'est jamais trop tard, 

certes, mais chaque jour qui passe ancre le mal de façon de plus en plus profonde et renforce ses 

racines. Pour remettre en place une organisation qui respecte les valeurs de la république et la 

démocratie cela prendra désormais des années voire des décennies et croire l'inverse ne serait 

qu'un leurre... 

 

Ces valeurs de la république, nous tous les connaissons, puisque nombreux sont les frontons qui 

les clament: Liberté, Egalité, Fraternité. Nous pouvons y ajouter sans ambages: Humanisme et 

Ethique. 

 

Ces 5 valeurs doivent constituer les pierres fondamentales de la reconstruction de la république 

de demain, et c'est ce que nous devons porter en tant que démocrates. Notre réforme, c'est celle-

là, et elle vient du terme étymologique de ce même mot: réforme, de « re formare », i.e. revenir 

aux valeurs originelles constitutives de la république. 

 

Car rien ne pourra se faire sans le respect, de prime abord, de ces valeurs. 

 

Une des valeurs fondamentales subit actuellement une grave dérive : l’égalité ! Pourtant clef de 

voûte de notre constitution, ce concept d’égalité est de plus en plus bafoué, à chaque instant et à 

chaque lieu, et cela jusqu’au plus haut niveau de notre nation. Ainsi, le 24 mars 2009, à St 

Quentin, Nicolas Sarkozy a dit : « Une société égalitaire c’est le contraire d’une société de 



liberté et de responsabilité »… Selon moi, égalité ne signifie pas nivellement par le bas, ni que 

celui ne faisant aucun effort obtienne les mêmes résultats ou les mêmes richesses que celui qui 

chaque jour ne ménage pas sa peine. L’égalité, c’est que chacun puisse disposer des mêmes 

chances, à l’école, pour décrocher un emploi, pour se soigner, … qu’il soit riche ou pauvre, noir 

ou blanc, femme ou homme, … Nous en sommes loin ! Je dirais même : après avoir progressé 

pendant longtemps, nous régressons depuis quelques années ! 

 

 

 

1.3 Justice (et Justesse): 

 

Notre monde doit être  plus juste ! Quand je dis « juste », je parle de justesse, davantage que de 

justice… En effet, certains rouages de la loi permettent à de petits malins de ne pas être 

sanctionnés à hauteur de leur faute ! Pire : Ceux qui ont les moyens de payer d’importants 

émoluments à leurs avocats sont parfois purement et simplement acquittés alors qu’ils ont 

commis un délit. La justice est rendue et cela n’est pourtant pas juste… ni égale d’ailleurs ! 

Concrètement, pourrait être mis en place un Institut de veille de la Justesse (au même titre que 

l’institut de veille sanitaire par exemple surveillant tout ce qui se passe en matière de santé), qui 

chercherait de façon systématique à analyser pourquoi certaines décisions, certains actes ou une 

organisation mise en place ne sont pas justes et provoquent de larges injustices ; cet institut serait 

en charge de proposer toutes les solutions possibles afin de résorber ces injustices. 

 

 

 

1.6 Humanisme 

 

Une des priorités politiques est de porter l’humanisme comme valeur majeure de notre système 

de société… comme il n’aurait jamais du en disparaître ! Nous sommes tous des hommes, 

régissant entre nous des organisations visant à mieux nous organiser et à mieux vivre, tous 

ensemble et dans un même monde ! Malheureusement, depuis plusieurs années, nous avons 

assisté à une dérive du système remplaçant son objectif principal « l’humain » par l’ « argent ». Il 

s’agit d’une dérive économique grave car l’humain risque d’être de plus en plus voué à jouer un 

rôle de simple outil au sein de mécanismes financiers régissant la grande machine économique. 

Plus grave, quelques-uns - mais ils sont de moins en moins nombreux et ne s’en rendent pas 

forcément compte – croient tirer avantage de ce système, avant d’être, à leur tour, « mangés » par 

cette grande machine anthropophage. Il est donc urgent de revenir à ces fondamentaux dont 

l’humanisme fait partie intégrante. 

 

 1.7 Développement durable et écologique 

 

Le rôle de la communauté scientifique reste à être explicité. Certes le clonage peut permettre la 

préservation de certaines espèces, mais au-delà ? 
 


